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sallies, St Denis, Rouen et Amiens, 
en France, et iis iront aussi proba­
blement à Lourdes.

Nous souhaitons à nos jeunes 
amis un bon voyage et de rappor­
ter du sol européen beaucoup de 
santé en même temps que les mille 
et une notions utiles qu’ils vont 
rencontrer là-bas à chaque pas sur 
leur chemin.

wa et New-York et sera en consé­
quence d’un grand avantage pour 
la capitale et toute la région qu’elle 
doit traverser. Les délégués ont 
obtenu la promesse que le gouver­
nement va s’intéresser à cette ques­
tion.

LE CANADA Ottawa, 7 mai 1885.
“ Monsieur, — J’ai votre lettre 

du 6, et je serais très-heureux 
d’apprendre de vous tout fait quel­
conque relatif à l’administration 
des affaires des Territoires du Nord 
Ouest. Je me rendrais volontiers 
à votre désir au sujet d’une passe 
pour Ottawa, si la chose était en 
mon pouvoir, mais je n’ai pas les 
moyens de me procurer des passes 
de chemin de fer.

Il est possible, bien que la chose 
soit loin d'être certaine, que je 
sois à Toronto pendant quelques 
heures dans une couple de jours, 
et, si la chose arrive, j'essaierai 
d’arranger une entrevue avec l’un 
de mes amis confidentiels qui 
prendra note, pour mon seul 
usage, de tout ce que vous jugerez 
à propos de lui communiquer, si 
cela vous est agréable.

Votre, etc.,
Edward Blake.

8.CM» & bis.Ottawa et Hull, 10 Juillet 1885

AU PARLEMENT
9 juillet

On parlera longtemps sous le 
chaume de la grande pitié et de la 
sympathie dont a fait preuie le 
chef de l’opposition l’autre soir, en 
prenant la défense de Riel et de ses 
sauvages alliés du Nord-Ouest ; ou 
en oarlera longtemps, mais à l’uni- 
quj fin de se souvenir en quels ter­
mes virulents et irrésistibles sir 
John A. MacDonald, cette personni­
fication superbe de la politique du 
Can la depuis un quart de siècle, 
a fustigé l’homme qui larmoie au­
jourd’hui sur le sort d’un révolté 
pour la tête.duquel il offrait $5,000, 
il y a quelques années à peine, 
alors qu’il était assurément moins 
coupable qu’il ne l’est à l’heure ac­
tuelle.

Puisque j’ouvre ma lettre, en 
faisant allusion aux discours pro 
noncés par les deux chefs du gou­
vernement et de l’opposition sur 
les a flaires du Nord-Ouest, je veux 
vous citer certaine partie de la pre 
mière de ces harrangues ; vos lec­
teurs y verront qu'après tout, avec 
la délicatesse, l’amour de la justice 
et du bien public de M. Blake, il se 
rencontre parfois des accommode 
ments.

Sir John venait de déclarer que 
dans son grand désir de trouver 
des crimes contre ses adversaires, 
le chef de l’opposition n’est pas 
toujours bien particulier sur les 
moyens à prendre et il avait offert 
de prouver qu’il est même allé trks- 
loiu à cet égard ; ici, je cite le 
rapport officiel :

M. Blake—Prouvez-le si vous le

La Chambre s’est formée à nou 
veau en comité des voies et moyens 
cet après-midi. On a adopté cer­
taines résolutions aux fins d'aug­
menter les droits actuellement en 
existence sur les spiritueux, le 
sucre et le tabac, puis on a voté les 
diverses dépenses relatives à la 
collection des droits de douane et 
d’accise.

Le président a ensuite annoncé 
que le Sénat tient à ses amende­
ments de la loi Scott et après pro­
duction de la correspondance rela 
tive aux clauses du traité de Wash 
ington qui concernent les pêcheries, 
la séance s’est ajournée à 1.20 a. m.

Lorgnon.

TOUTES MARCHANDISES

ÉMUS Al! PRIA I GROS !i i
—DE—

IMMUim UK MUT 3,000 PI ECUS D'INDIENNES
—ET—

Patrons nouveaux et très jolis.
Ces Indiennes doivent être vendu de 7e à 15c par verge.Articles de ModesJ. E. Brown. Ecr.

(Cris de “ honte I honte 1 
C'est là, M. l’Orateur, le prélude 

du jeu
Voici une autre lettre :.

A VENDRE DE SUITE

1000 PIECrS DE MODS'FLINE A ROBEA VËZ-VOUS 
moitié prix ?

VENEZ NOUS VOIR

besoin d'un CHAPEAU à
Prix, depuis 10 cents à 20 cents la verge.

Le j lus beau lot de Marchandises qui ait été acheté à Oltawa.
Ottawa, 12 mai 1885

Cher Monsieur,
J’ai votre lettre, et je demanderai 

à un ami de vous rencontrer. Je 
prendrai soin, comme vous le dési­
rez, que l’on ne fasse pas usage de 
votre nom à votre préjudice. Je ne 
le révélerai point jusqu’à ce que 
vous ayiez eu tontes les occasions 
possibles d’obtenir une nomination 
pour les arpentages de cette année, 

vous êtes assez heureux de l’ob­
tenir ; mais il n’y aura que peu 
d’arpentages de faite cette année, 
.le me ferais un plaisir de vous ai­
der à obtenir de l’emploi si la cho­
se était en mon pouvoir, mais je 
n’ai aucun moyen de vous aider 
sous ce rapport.

Avec mes remerciements pour 
vos bons souhaits.

Je suis sincèrement,
Edward Blake.

A VEZ-VOÜS besoin de friches PLUMES 
A. et d’élégante FLEURS ?

VENEZ NOUS VOIR.

A VEZ-VOUS besoin de no 
ü TELLES et de FICHOS

VENEZ ENCORE NOUS VOIR.

LE CHOLERA

*@* Venez do bonne heure pour faire votre choix d’indiennes et de 
mousseline, chez11 y a eu mercredi, en Espagne, 

1,453 nouveaux cas de choléra et 
717 décès. Le clergé est constam­
ment occupé à distribuer des vivres 
aux colériques et grand nombre de 
soeurs dej charité, de médecins et 
autres officiers succombent chaque 
jour, victimes de leur dévoûment.

uvelles DAN-
7

D. GARDNER A Cia.,
NUMEROS 66 et 68, RUE SPARKS

Importateurs Directs.

A. Woodcock
Magasin Spécial de Modes,

39, HUE NPARKN.
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J. B. A RI AL
Peintre Décorateur et Taplsssier,

GARE A LA REVOLTE

ATTENTION LA PROTECTION SANS EtiALBOn lit dans l'Union de Saint-Hya­
cinthe :

“ Gare à la révolte ! Car si l'on 
veut renouveler les actions de 
Bond Head ; si l’on veut enlever 
au peuple ses droits les plus chers, 
il pourra se trouver assez de patno 
tisme pour marcher sur les traces 
de nos ancêtres.”

Heureusement que le peuple a 
plus de bon sens que tous les prê­
cheurs du parti giit-rouge ; c’est 
ainsi qu’il hausse les épaules avec 
pitié quand on lui conte de telles 
balivernes.

Les rédacteurs de l'Union, pour 
leur part seulement, ont bien fait 
par exemple, depuis 1878, une 
demi douzaine de révolutions du 
fond de leur fauteuil éditorial, sans 
que le monde ait cessé de marcher 
tranquillement son chemin tout ce 
temps-là, ses gouvernants eux-mê­
mes ne s’en portant que mieux.

C’est de la révolte en canistres 
que celle de nos adversaires, et cette 
marchandise n’a pas cours en Ca­
nada.

VIENT DE RECEVOIR

ISAÏE DAZE| Gants de Kid,
I Gants de Kid,

Gants de Kid, |
| -----POURQUOI----

J. E. Brown. Ecr. ROULEAUX DE TAPISSERIES
do tous les patrons et de tous les goûts, 
avec bordures appropriées.

La vente est faite à 15 POUR CENT 
meilleur marché quo partout ailleurs.

—AUSSI—

? Manufacturier
—(et)—

Marchand de Chaussures
EN GROS ET EN DÉTAIL

COIN DES RUES

Dalh.ou.sie et de l’Eglise 
OTTAWA.

Dans son impatience de fair-- 
man

a
;voir que ce gouvernement est 

vais, îi dit à l’individu de continuer 
à faire l’arpentage en lui promet­
tant de 11e pas dévoiler son nom. 
(Ecoutez, écoutez.) Ceci prouve 
quel souci l’honorable mon­
sieur a des intérêts du pays (ri­
res.) Ce n’est pas, cependant, sa 
manière habituelle de se renseigner 
sur les affaires publiques. (Ecoutez, 
écoutez.)

TOILES POUR CHASSIS 7, pouvez.
Sir John Macdonald—Je le ferai 

avec grand plaisir. J’,uni, rais sa­
voir d’abord si l’honorable mon 
sieur connaît M. J. E. Brown.

M. Blake—Bien, oui.
Sir John Macdonald—J.E. Brown 

faisait autrefois partie de la police 
à cheval. J. E. Brown sortit de la 
police à cheval. J. E. Brown vécut 
dans le Nord-Ouest et se consacra 
à l’occupation utile mais peut-être 
peu glorieuse de détective. J. E. 
Brown dans son ardent désir, non- 
seulement de Corriger les mœurs 
du Nord-Ouest, mais aussi d’amas 
ser quelques écus, écrivit à l’hono 
rable député de Durham Ouest. 
(Ecoutez, écoutez). 11 lui disait 
dans cette lettre qu’il pouvait lui 
donner un bon nombre de rensei­
gnements, et lui demandait en 
même temps s’il pouvait lui pro­
curer une passe. L'honorable mon­
sieur lui répondit qu’il ne pou­
vait pas lui procurer une passe, 
mais qu’il le verrait proba­
blement à Toronto, sinon qu'il 
chargerait l’un de ses amis con­
fidentiels de le voir. Eh bien ! le 
Brown en question doit avoir écrit 
qu'il faisait application pour obte 
nir une place du gouvernement 
fédéral, qu’il serait bon en consé 
quence que ses communications 
fussent tenues secrètes, et qu’ap 
avoir obtenu la place qu’il recher­
chait, il donnerait tous les renseï 
gneineiits en sa possession

Alors, l’honorable monsieur ré 
pondit par lettre qu’il tiendrait 
ses communications secrètes jusqu’à 
ce qu'il eût obtenu sa place. En 
d’autres termes, l’individu devait 
venir auprès' du gouvernement 
pour eu obtenir de l’emploi, après 
avoir agi comme espion pour le 
compte du chef de l’opposition. On 
le voit, ce n'était pas malin. Comme 
le chef de l’opposition était enclin 
à dire que je ne pouvais pas prou­
ver mou avancé,. je lirai sa lettre à 

- la Chambre :

DE Vendons-nous nos marchandises à meil­
leur marché qu’ailleurs ?TOUTE COULEUR.

M. ARIAL surveille lui-même 
toutes les commandes qui lui sont 
faites, ainsi que le travail de ses 
employés.

---- LA RAISON EST---- Désire faire savoir à ses nombreuses pra­
tiques et au public d'Ottawa et de ses en­
virons en générai au’il a acheté et mis 
en opération toutes les machi 
établissement autrefois en opération 

Sussex par M, Selby Lee pour la

Que nous sommes nos propres commis et 
nous n’employons pas de mains inu­

tiles, ce qui nous sauve au moins
ÎO ponr cent.

□es du vasteCes faits sont assez éloquents par 
eux-mêmes et je ne veux pas y 
ajouter de commentaires. Je les 
recommande seulement à la médi­
tation de ceux qui nous cornent 
sans cesse les oreilles avec la pureté 
grite et la vertu farouche des chefs 
du parti libéral.

L’OCTROI DES TERRES
ACCORDÉ AU

CHEMIN DE FER Dl7

FABRICATION DES CHAUSSURES---- RESULTAT-----
M. I. Dazé désire attirer l'attention du 

public sur ce oui suit;
Le personnel de l’établissement est sans 

edi le plus complet de ce genre à 
Ottawa et est composé d’ouvriers de pre­
mière classe.

Marchandises à bon marché.

---- VENEZ-----
Pacifique Canadien Examiner notre nouveau stock de Corsets, 

Paniers [BustlesJ, Satinettes et Mousse­
lines, que nous venons de réduire. TOUTE COMMANDE

Qui lui sera confiée sera exécutée et expé­
diée avec soin sous le plus court délai.
Une SPECIALITE dans les Commandes

Les meilleurs matériaux sont employés, 
^atisfactioa garantie. Prix très modérée, 

UNE VISITE EST SOLLICITÉE 
— ‘Les marchands de la acampagne fe­

raient bien d’aller visiter cette MANUFAC­
TURE avant d’acheter ailleurs.

CONSISTE EN
iroerbes Prairies à Blé et Terres ! ù
Pâturages au Manitoba et dans les 

Territoires du Nord-Ouest.

Terres à bas prix, à proximité du che­
min de fer, particulièrement propres à la 
culture des PRODUITS MELANGES DE 
LA FERME. Elevage des bestiaux, pro­
duits laitiers, etc. Un peut acheter une 
terre

Avec ou sans conditions de Culture,
selon le désir du colon. Les prix varient 
de $2.50 l'acre en montant, avec des con­
ditions exigeant la culture et sans condi­
tions de culture ou d’etablissement, à prix 
faciles, basés sur une inspection minu­
tieuse des examinateurs de la Cpmpagnie.

Si la vente est faite avec condition de 
culture, UN RABAIS de la moitié du 
prix d’achat est alloué sur la portion de 
terrain cultivé.

Termes de Paiement :
paiements, j-euvent être faits en 

plein au temps de l’achat, ou en six paie­
ments annuels, avec inférôt. Des Dé bén­
in tes -ie Terres peuvent être obtenues â la 
Rauque de Montreal ou à aucune de ses 
succursales, lesquelles seront acceptées à 
10 pour cent de [rime sur leur pleine 
valeur, avec intérêt accru, en paiemeut 
des terres.

On peut se procurer des Pamphlets, 
Mappes, Guides, etc., en s’adressant au 
soussigné ou à John H. McTavish, Com­
missaire des Terres, à Winnipeg, à qui 
toutes communications relatives aux prix, 
conditions de vente, descriptions des terres, 
etc., devront être adressées.

Par ordre du bureau,
CHARLES DRJNKWATER,

13 ears 1885—la Secrétaire.

BLAIS & THERIAULT,
DiriiTHeiiMËLe Sénat est à discuter le bill des 

nouvelles franchises électorales.

MM. Gault, Girouard et Vanasse, 
M. Ps., ont eu une entrevue avec 
l’honorable M. Pope, aux fins de 
solliciter un subside de $3,20(1 par 
mille en faveur du Chemin de So- 
rel. Cette voie ferrée traverse une 
région agricole très-riche, et l’inté 
rét public bénéficierait assurément 
beaucoup de sa complêtion.

ANTI-D1PHTHEKITIQUE
Spécifique contre la, Diphthcrie et 

autres maux de gorge 
Rien n’est meilleur pour guérir la con­

somption ou à sa première période, la 
bronchite aiguë et chronique et les 

rhumes,

IZAIE DAZE,
Propriétaire.

BON VOYAGE I

16 mai 84MM. Pierre et Noé Prud’homme, 
le dernier, élève du collège de 
Joliette, doivent s’embarquer à 
bord du Sardinian, à Québec, de­
main Il courant, pour un voyage 
de santé en Europe.

Ces deux jeunes touristes sont 
les frères de M. l’abbé Prud’homme, 
curé de l’église Ste Anne en cette 
ville.

Après avoir visité l’Angleterre, 
ils se rendront en Belgique où se 
trouve un de leurs frères, Frère 
Marie-François, de la communauté 
des “ Frères de la Charité," rési­
dant à l’Institut Royal de Bruxelles, 

seront en Allema-

LA DIPHTHERIE VAINCUE!
Aux ravages de cette maladie terrible 

et réputée incurable, on a trouvé un reme- 
de qui n'a jamais failli. L’expérience de 
plus de dix annnées de succès constants, 
et des centaines de certificats adressés à 
l’inventeur par des personnes notables 
et dignes de foi attestent Veille cité vrai­
ment étonnant de ce remède.

Préparé par le

Après l’inventaire fait de notre 
stock nous avons décidé d’offrir 
nos marchandises à des réduc 
lions de prix spéciaux, pour 
ARGENT COMPTANT.

Une députation, composée de Son 
Honneur le maire McDougal, du 
sénateur Glemow, de MM. Alonzo 
Wright, Joseph Tassé, Hickey, Dic­
kenson, M. Ps., des êchevins Du- 
rocher et Brown et de l’Ingénieur 
de la ville M. Surtees, a rencontré 
aujourd’hui sir John A. MacDonald 
et l’honorable ,M. Pope. Elle, était 
venue solliciter un subside de $178,- 
000 en faveur du chemin de fer 
Ottawa et Waddittglon, dans le 
but d’aider la construction d’uni 
nouvelle ligne, qui diminuera con­
sidérablement le trajet entre Otta-

rès

DR N. LACERTE, 
LEVIS, P. Q.

Prix : 50 cts. la bouteille. En 
les pharmaciens.

N.B.—Nous garantissons que toutes 
ces marchandises valent les 
prix fixés. Pas de déception.

vente che*

EN DEPOT CHEZ
KI.ZEAB A LA Kl K,

71 Une Bolton, Ottawa.là, ils pas
gne, puis en France.

Les principales villes qu’ils visi­
teront sont : Liverpool, Oxford et 
Londres, en Angleterre ; Anvers, 
Louvain, jMalines, Gand, Bruges, 
Bruxelles et Namur, en Belgique ; 
Aix-la-Chapelle, Cologne, Trêves et 
Metz, en Allemagne ; Paris, Ver-

De
29 juillet 1884 HARRIS, CAMPBELL & Co.K. J. Labelle, RUE O’CONNOR.

4 décembre 1884Huissier de la Cour Suprême, B. C. 
RUE BRITANNIA, 

HUIT..
Ottawa, 20 nov. 1881 1 an
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Lnieae Ottawa....

Arr. à Montréal...

Laisse Montrial.. 

Arrive à Ottawa.

D’ELEGANTB CHAHS PALAIS 
sont attachés aux trains de vitesse 

entre Ottawa et Montréal.

Connections à Montréal avec les trains 
de chemins de fer pour Québec, Hali­
fax, Saint-Jean. Boston, et tous les 
points de la Nouvelle-Angleterre.

La nouvelle ligne entre Ottawa, Toronto 
et l’Ouest, ouverte le 11 août 1884 : 
L’Express du jour quitte Ottawa à 12.15 pm 

“ “ Arr. à Toronto à 10.00 pm
“ du soir quille Ottawa à 11.05 pm 
“ “ Arr. à Toronto à 8.45 am
“ du jour quitte Toronto à 9.20 am 
" «• Arr. à Ottawa à 6.07 pm
" du soir quitte Toronto à 70.0 pm 
“ “ Ait. à Ottawa à 5.17 am

Chars palais élégants sur les trains du 
du jour. Chars dortoirs somptueux sur les 
trains du soir.

Connections à 8m tL’s Fall pout 
Brockville et le chemin de fer du Grand 
Tronc ; aussi pour le chemin de fer Utica 
and Black River et 
nections pour le sud et l’est.

Connections à Toronto pour tous les 
points à l’ouest, sud-ouest et noid-ouesl.

Pour les billets, le prix du passage, let 
sièges dans le char-salon, la table du 
départ des trains pour le haut de l’Ottawa 
et tous les autres stations locales et autres 
informations concernant les passagers 
s'adresser au bureau des billets.

4» RUE EU1R.
D. McNICOLL 

Agent général des passagers.
W. WHYTE

Surmiendant-généra; " 
W. C. VANHORNK,

Vice-Président,

ses nombreuses con-

.•BrflI'WniS&flllfflJifllJIS

Chemin de Fer Canadien du Pacifique
DIVISION DE L’EST ET 

D’ONTAKlo

L’ANCIENNE LIGNE TOUJOURS ER IVâRT

Ligne Courte
KNTRB

OTTAWA ET MONTREAL
Arrangements d’hiver, com. 

meneau t Lundi, 24 Nov.1884

1-ï ILEl h Is
H H-

TABLSAD DIB BBS.

Pour les meilleeures ferronneries à bon 
ché, ailes chez

JIcJDOüGALL & CUZ JS BV
Le njus ancien magasin de ce gen 

Ottawa, établi en 1850, à l'enseigne
ti^OSSE T ABRI ERE,

flue Sussex, et coin de la rue Duke,
CH A F l»I ERES. OTTAWA,

Stù MATTAWA, P Q.

de la

MCDOUGALL i CUZRER
31 Octobre 1883 la

TAPIS, TAPIS etc.
MAïSiliü TAPIS

D'OTTAWA.
_Ay, -♦ ••.'■>** grand assortiment, les

1*3 -<3T .V ''1rs, et l°s plus bas prix en 
fait de

i-v-i, Preiiiris, iüdeaia,
Corniche*, Pôles, Garniture* 

et Meubles de tome sorte.
à la

WlillSÜN ÜL TAPIS O’OTTAMfâ,
148 Hue 8VAKK8.

SHOOLBRED et Cie;
Ottava, 17 Déc. 1883.

a
0”.

Poudres de Condition d'Alexander
«DI1LEN l’OI K le# ROGNONS

KT AUTRES
milTIVLS CELEBRES

POUR LES
01a.e-v«,xM.2*c

Agent a Ottawa C. STRATTON. 
Coins des rues Dalhousie et Sainl-Patnclu 

A VIS.—Los médecines ci-dessns, célè- 
ures -ians tout le Canada pourtour 

efficacité, ne se trouvent que chez M. G. 
STRATTON. Je mets donc le public en 
garde contre les jontrefaçons.

T. ALEXANDER.
N. B.—On peut aussi obtenir l’article vé­

ritable chez v LAPORTE, rue Rideau : 
GOODALL A FILS, rue Wellington : 
et DAGL1SH k FRERE, rue Qneen, ouest!

x
te CANADA, 10 Juillet 188b

*-

Nouvelle Annonce VALIN & ADAM,LE REPUS DES FATIGUESUN MINISTRE JUGÉ
Avocats et Notaires Pnlille*.

ARGENT A l'RETER. 
BUREAU : 25 rua Sparks, Vis-à-vis 

l'tiotel Bussell.

Avec sa bonne plume de Tolède, 
M. Paul de Cassagnac fustige— 
comme ils le méritent—les nou­
veaux gouvernants que la France 
s'est donnée et qui poursuivent la 
politique anti-religieuse de leurs 
prédécesseurs.

Cette page est à lire :

Vous qui êtes fa'igués, insou­
ciants. sans espérances, qui souf­
frez, reprenez courage. Si vous 
supportez des douleurs indicibles 
et si vous redoutez même la moit, 
soyez sans inquiétude. Cette pré­
paration presque miraculeuse con­
nue aux Etats-Unis comme Kidney 
Wort a maintenant atteint le Cana 
da et est souveraine pour la guéri 

de toutes les maladies des 
et de toutes les affections du 
Essayez la sans délai.

Le soussigné remercie ses nombreuses 
pratiques, pour l’encouragement libéral 
qu’elles n’ont cessé de lui accorder depuis 
qu’il est dans le commerce. AujourVhu 
il a le plaisir de les informer qu’n «dent dePLIS 1 CALVITIE J. A. VALIN, a. a. Adam.

M. Adam, membre du barreau de Qué­
bec, s’occupera aussi -Je» ullaires requé­
rant son attention dans cette province.

28 février 1885

recevoir

10,000 pieces île Tapisserie ChinoiseCERTIFICATS SBIt CERTIFICATS Nouvellement importée, avec aussi un lot 
de patrons fleuris pour chassis- Papier verf. 
de 36 x 42 pouces. Papier doré et argenté 
Livres de Messe Anglais et Français, et 
une foule d'autres articles religieux, pout 
école, trop longs à énumérer ici.

Venant également d’être reçu un assorti­
ment complet de CHAPEAUX du PRIN­
TEMPS et de L’ETE, à très bas prix.

Verreries, Bijouteries, etc., de pr 
choix : Vaisselle anglaise, à très bot 
marche.

3U 4» UliiverLa Valeria continue d’opérer des 
cures étonnantes. C’est incontesta­
blement le meilleur remède connu 
pour empêcher la chute des cheveux 
nu les faire repousser.

Que l’on en juge par les certifi­
cats suivants :

11 est, à l'heure qu’il est, dé 
montré que le ministère ne pos- 
sèd aucun talent oratoire, car on 
ne saurait appeler ainsi la serinette 
fêlée de M. de Freycinet.

M. Goblet a quelque brin de ta-

son 'A.? OC Al.rems
loie. Bureau.—Encoignure des rues Rideau •.t 

isglor m. ( Utawa, < ‘tu. 
m- A HGEN T A PRETEE

n la-va r 1PS3.

Suss X, -ti ( :

DIAMOND DYES

J. L. GUM, L. L. B.lent. Partout ou reclame à grands cris 
le Dyamond Dyes, ce merveilleux 
remède qui fascine et subjugue le 
monde, éblouissant tous les yeux.

On continue comme ci-devant à repasser, 
teindre et repasser toutes sortes de four 
res, à des prix modérés.

EDOUARD THEREAU,
290 Rue DALHOUSIE.

Par malheur, il se croit un oi­
seau de proie, avec son bec un peu 
crochu, tandis qu’il n\st qu’une 
perruche.

Et il égratigne, il pince, alors 
qu’il croit déchirer.

Tout cela est maigre, 
comme personnel, et c’est encore 
plus maigre, plus médiocre comme 
idées.

Ces ministres n’ont pas de pro­
gramme et ne peuvent pas en avoir.

Tout ce qu’ils peuvent faire, c’est 
c’est tâcher d’éviter les conflits 
entre les divers groupes hétérogè­
nes, opposés, réfractaires dont iis 
sont issus.

Ils sont nés de l’union illicite et 
immorale de la gauche et de la 
droite, qui firent une débauche 
parlementaire un jour d’orgie, le 
jour où Jules Ferry tomba.

Et ces ministres, enfants de l’a­
dultère, résultat d’un accouplement V 
prohibé, portent la marque fatale u 
de? phénomènes de foire, du lépo- 
ride et du veau à deux tètes ; ils ne 

révolutionnaires, ni réac-

AVOOAT
124 Bue PRÏNUIl'ALÉ, Hull 

45 Rue MURRAY, Ottawa
Ottawa, 20 nov. 1884

Montréal, 29 janvier 1884.
Monsieur C D Ginux, pharmacien, 601 

Notre-Dame (ouest, Montréal.

PETITE GAZETTE 21 Nov. ’84Monsieur,
Je perdais mes cheveux abondamment 

depuis six mois ; rien ne semblait pouvoir 
arrêter la chute, car j’avais esseyé les 

unes après les autres toutes les prépara­
tions sans obtenir le moindre bon résultat. 
J’étais aussi f-hauve qu’on peut le devenir 
en aussi peu le temps.

Sur votre recommandation ’essayai la 
Valéria ; la première boite a arrêté 
plètement la chute ; à la seconde, mes 
cheveux ont commencé à repousser et 
après en avoir usé trois boites, j’avais une 
chevelure aussi forte qu’auparavant. C’est 
un plaisir pour moi de pouvoir vous don 
ner cette faible marque de reconnaissance, 
et je conseil à tous ceux qui auraient le 
malheur de perdre leurs cheveux de se 
servir de la Valeria.

médiocre Je viens de recevoir 50 boites de 
citrons que je vendrai à 21) cts la 
douzaine. N. A. Savard.

Les propriétés de la Oiphthérme 
du Dr N. Lacerte sont inapiéciables 
pour toutes les maladies de la 
gorge, des bronches et des pou­
mons.

Pilules de Noix Longues Compos ées l 6. W VMDTO;De McOALI
Recouvertes r MAGASIN GÉNÉRAL DE

FEEEOOTERIE* son certaine de 
A toutes les afle • 
m tions bilieuse ,S -a :y_- - Vous trouverez chez moi tout ce 

qu'il faut flan:-. cette ligne
torpeur du foit 

^ maux de têt*,
V UipritÀ» in di ges tion:

étourdissement! 
r>«wn? * et de toutes 1er 
r le -'-.tuvais fonctiom.e

Chez M. Laurent Duhamel vous 
assortiment de vian- Outils, Ohms. Câble. Chaîne,

Jlito.

Peintures, Huiles, Vernis, Vitres, Masiir

trouverez un 
des fraiches de toutes sortes 
quartier et à la livre, livrées à dorïiij 
cile, M. Duhamel remeicie ses 
nombreuses pratiques et le public 
en général de l’encouravemènt 

u’on lui a accordé jusqu’à ce jour, 
ne visite est respectueusement 

sollicitée

malaises causés par 
ment de l’estomac, 

pilules . 
e étant

efficaces remettes 
haut mentionnées, 
pas de mei 
tions. To

te:- i trecommandev 
. un des ,-lus sûre et des plu.- 
èdes contre les maladies plu. 

Elles ne contiennen 
le ses prépara- 

étant un miissant purgatif, 
administre dans n’import< 
ne contiennent aucune dt

enfants
ULK8 DR

a noix longue et combiné 
avec d’autres principes végétaux, de ma 
nière à les placer au premier rang pant 
toutes les pilules stomachiques jusqu’à pré­
sent offertes au public."

Ces s sont o-
Aubkiu Lahosk, 

No 624, rue Notre-Dame ouest, 
Montréal.

Etc.
Gomme parie passé un assorti' 

ment complet deT
vaut être

aucune
Saint-Thomas d’Alfr**d,

Comté de Prescott.
Je, soussigné certitie que la pommade 

Valeria a fait pousser des cheveux sur ma 
lête chauve à l’âge de quarante-trois ans. 
Elle est très recommandable.

Arthur Cholettb,
Cultivateur.

Q OTNCAl LLERIB.
69 & 7l Rue WILLIAM

quel eu, 
cea aubst

ne contieni
ces substances délétères qui pourri 
rendre préjudiciables à la santé de 
ou des personnes agees. Les ri 
Noix Lonoüss Composées, db MoG 
préparées avec soin, avec un ex 
centré, tiré de la noix

La Srrucine—La sprucine comme 
remède pour la toux n’a pas d'égale. 
Elle est entièrement différente 
d’aucune antre espèce de composée 
de gomme d’épinette, que l’on vante 
tant aujourd’hui. Ne vous trompez 

demandaut la sprucine, elle 
en bouteilles rondes, et

sont ni
tionnaires, et ne peuvent, sans être 
parricide, attaquer la droite ou la 
gauche.

S’ils tournent à droite, la gauche 
les lâche, et s’ils vont à gauche, la 
droite les abandonnne.

En face d’eux immobiles, com­
pactes dans leurs appétits,dans leurs 
rancunes, se trouvent les opportu­
nistes qui les guettent, attendant 
que le soleil d’Italie ait suffisam 
ment séché la boue qui couvre en- 

les favoris de Jules Ferry pour 
qu’un coup de brosse suffise à le 
rendre présentable.

De là les oscillations qu’on ne 
s'expliquerait pas autrement.

Ici vient la flagellation de l’inci­
dent du drapeau rouge et de la re 
culade honteuse du ministère sur 
la question de désaffecter l’église 
Ste Geneviève, puis l’écrivain con­
tinue :

trait

FSSftSHk
EM» Ht Fi!

» m
Bouclouche, N B., 4 janvier 1884 

MM. Lavolette et Nelson,
Pharmacien!,

Montréal.

pas en 
est mise
chaque étiquette, circulaire et en­
veloppe porte la marque de corn- 
merce.

En vente chez H. F. MacCarty et 
C. O. Dacier, Ottawa.

MoGALB, Chimiste, 
Montré*

1883
Auriez-vous la bonté de m’envoyer 6 ou 

12 boites de la Vaüria ? J’en ai fait usage 
d’une boite et le résultat a été tel que 
cheveux >ont repoussés très épais. Plu­
sieurs ici ayant été témoins que cette pom­
made m’a donné une nouvelle chevelure, 
désirent en faire l’expérience. Je vous 
donnerai volontiers un cerlilicat en faveur 
de la Valeria

La route directe pour se rendre de 
l’Ouest à tous les points du Nouveau- 
Brunswick, de la Nouvelle-Ecosse, de 
l’Ile du Prince Edouard, du Cap-Breton 
et de Terreneuve.

Toutes les places de bains, les stations 
de pêche et les lieux d’amusements les 
plus populaires du Canada se trouvent 
échelonnés sur cette route.

Des chars palais ’aissent Montréal les 
lundi, mercredi et vendredi pour Hali­
fax, et les mardi, jeudi et samedi pour 
St Jean, N. B., sans interruption.

connectent 
d’une manière constante à la Pointe Lévis 
avec le chemin de fer du Grand Tronc et 
les vapeurs de la compagnie de Naviga­
tion <ju Richelieu,en destination de Mont­
réal, et à Lévis avec le chemin de fer du 
Nord.

D’élégants chars palais gréés de bu'Iets 
et des chars-tabagies circulent sur toute 
la ligne.

Il existe des restaurants de première 
classe à des distances raisonnables.

FETESI FETES! FETESI
IIAGASIiTdE 61108.—Si vous souffrez des affectations 

billieuses, maux de tête ou indiges 
tion, employez les Pillules de Noix 
Longues de McGalb Prix 25c. la 
boite. En vente chez G O Dacier, 
et H F MacGarty Ottawa.

UN demande un agent resident 
dans chaque village, ville et cité 
du Canada, aussi quelques voya­
geurs de commerce pour vendre 
nos nouv3lles machines à air à gaz, 
pour fabriquer l’air à gaz, 50 pour 
cent moins cher que le gaz de char­
bon, et tout aussi bon. Ni feu ni 
pouvoir ne sont requis. Faites dans 
toutes les dimensions depuis 15 à 
1000 brûleurs, pour demeure pri­
vées, magasins, hôtels, fabriques, 
moulins, rues, mines, etc. Adresse ; 
•l The Canadian Air Gas Machine 
Manufacturing Go., 115 rue Saint 
François Xavier, Montréal, P. Q.”

9 oct

cure

CHAMPAGNE ! VINS RECHFRCHÉo 
CIGARES !Votre tout dévoué,

G. A. Girouaru,
ex-député de Kent.

Un assortiment complet de liqueurs 
choisies et cigares, vient d’être reçu au 
numéro 450, rue Sussex,à l’entrepôt W. O. 
McKay.

Liqueurs françaises et italiennes, Barton 
et Gastier, St. Julien, Sauterne, Brisson, 
Ayala, Chateau-d’ay, f. H. Mumm, Char­
treuse, Kummel, Bénédictine, Curacao, 
Moraskno, Vertmouth, Torino, Eau-de-Vie, 
Gin, en fute et en caisse.

CIGARES de qualités variées, importés 
et Canadiens.

Ordres promptemet exécutés, effets livrés 
à domicile.

Ottawa, 15 mars 1884 Les trams de l’Intercolonial
Je certifia que depuis deux ans mes che­

veux tombaient beaucoup et , 
j’eusse fait usage de la pomma- 
R IA, trois fois, n.es cheveux ont c ssé de 
tomber.

après que 
i e VALE-

L. Bélanger,
Photographe,Un autre jour M. Goblet, qui se 

dit libéral et qui est un homme 
bien élevé, parle le langage le plus 
grossier à l’archevêque de Paris, la 
plus noble, la plus grande figure 
de l’épiscopat français, et cela pour 
plaire à la clique opportuniste !

Ce ministère n’est pas franc, n’est 
pas original. Ce n’est pas un mi­
nistère de race pure.

C’est un ministère de mulet .
Et il ne peut vivre que s’il se 

conforme à son origine, qui fut la 
nécessité de satisfaire à de simples 
besoins de ménage, besoins urgents, 
modestes et vils.

St-Thomas d’Alfred, 19 janvier 1883 
Je certifie que la Valéria m’a été très 

utile en arrêtant la chute de mes cheveux, 
en faisant pousser sur la partie chauve «les 
cheveax assez longs mais clairs. Je dois 
faire observer que je n’ai employé qu’une 
boite de la Valéna. Je suis âgé de soixante- 
quatre ans,

F. X. Bougie.

NO. 450, RUE SUSSEX
W. O. EcKAY,

Propriétaire.
Ottawa, 5 Déc. 1884

Importateurs et Exportateurs
Trouveront avantageux de se servir de 
cette route, vu qu’elle est la plus rapide 
et que ses taux de 
bas que ceux de toute autre ligne.

Le trafic direct est expédié par des con 
vois rapides spéciaux, et l'expérience a 
prouvé que la route de l’Intercolonial est 
la plus rapide pour le fret d’Europe, venant 
ou en destination des divers points du 
Canada et des Etats de l’Ouest.

On peut obtenir des billets et aussi tous 
les renseignements désirables sur la route, 
les taux de passager ou de fret eu s’adres-

transport sont aussi

Milbury, E.-U., 23 déc. 1882. 
Je, soussigné, certifie par la présente ce 

qui "suit:
L’an mil huit cent quatr. -vingt-un, par 

l’études plus ou

M. N. LAMARCHE
Importateur de Bijouteries, Montres et 

Argenteries vient de transporter ses 
marchandises au

No. 490, RUE SUSSEX.

FUM HZ
LES CIG lit ES

suite d'occupations et 
moins sérieuses, je me vit petit à petit de­
venir chai ve ; en quelques semaines, je 
perdis tous mes cheveux du sommet de 
la tête. Je fis alors part de mon malheur 

cousin, qui m’expédia deux boites 
pommade inventée par lui et appe- 
Valeria.

En lisant la prescription, je le dis, je 
m’amusai un peu, car je l’avoue, je la 
trouvai un peu curieuse encore plus dou­
loureuse. N’importe le désir de ravoir ma 
chevelure me fit faire l’essai de La Va- 
léria. Quelle ne fut pas ma surprise, après 
trois ou quatre semaines, d-* voir comme 
une foret de petits cheveux couvrir toute 
la surface chauve de ma tête. Je redoublai 
d’efforts et aussi de confiance et rie ponc­
tualité, et cinq mois après, j’avais, sinon 
tout, au moins en grande partie ma cheve­
lure d’autrefois.

C’est donc avec reconnaissance de cause 
que je recommande à tous ceux qui comme 
moi, ont eu le malheur de perdre leurs 
cheveux, la plus utile et la meilleure de 
toutes les pommades, La Valéria.

L. P. Champagne.

AVIS SPECIAUX E. KING, Agent de billets,
No. 15, rue Elgin, Ottawa.àSes effets sont directement importés d’An­

gleterre, de Paris et des meilleures 
manufactures des Etats-Unis.

ROBERT B. MOODIE,
Agent pour les passagers et le fret de 

l’Ouest, 93 bloc Rossin, rue York,! 
Toronto.CABLELa lumière êlcctrijue n’est rien 

à comparer au brillant noir à sou­
lier (Royal Polish Bixby’s) pour 
kid moracco et cuir. Plus de Irot 
tement de bottes; vous n’avez qu'à 
passer un petit pinceau sur vos 
chaussures et tout est dit. M. N. 
A. Savard est le seul agent pour la 
vente de ce noir à chaussure. Prix 
par bouteille, 15 cts.

Sirop des Enfants du Dr Goderre— 
Le seul sirop calmant reconnu par 
-a profession médicale. Pria 25c. 
ia bouteille. En vente chez G. U. 
Dacier et H. F. MacCarty, Ottawa

Ses prix défient compétition. Allez faire 
visite et iuge7,-en vous-mSme.

ü. POTTINGER,
Surintendant généralET

Bureau du chemin de fer, 
Moncton, N. B., 26 Mai 1885Les mon très et les bijouteries réparées à 

bon marché et avec soin.

^90, Hua SUSSEX.
Ottawa, 17 avril 1885. PAUn SPRUCINE

Une des meilleures prôpa» 
rations offertes jnsqr/ic. 
au public, pour le soulage; 
ment immédiat et la gui- 
rison de la Toux, du Rhua t. 
de la Bronchite, de l’Br 
roue ment, de la Croupi ei 
de toutes les maladies de t» 
Gorge et des Poumons.

A vendre partout à 26 et 
50c la bouteille.

3m

LiliJames R. Bowes
AROHITBOTB

Chambre 25,
SC0TISH ONTARIO CHAMBERS

RUE SPARKS.

MANUFACTURÉS PAR

S. DAVIS & FILSSi vous craignez de devenir con- 
somptif à cause de votre dyspepsie, 
et de votre manque d’appétit, ou en 
dore si vous redoutez le choléra 
>arce que votre estomac et vos in­
testins sont souvent dérangés, ser­
vez vous sans hésiter des Amers

B. E.ldcGALE, Chimisti-,
Montrée 1Ottawa, 18 avril 1885 1

Montréal, octobre 1883, 8

Hotel du Castor Je, svustigné, déclare avoir perdu com­
plètement la chevelure il y a deux ans, j'ai 
essayé de tous les remèdes possibles mais 
sans succès. En voyant l’annonce de la 
Valéria dans la Minerve, j’eus la curiosité 
de m’en servir.

J’en achetai une boite ch z MM. Lavio- 
lette et Nelson, pharmaciens, rue Notre- 
Dame. C’est M. Laviolette lui-mêmr qui 
n:e l’a vendue, et il pourra attester que 
j’étais alor^—il a eu/iron six moi»—com­
plètement chauve. Je me suis servi d’une 
seule boite et elle m’a suffit pour me rendre 
ma chevelure d’autrefois, un peu plus 
claire cependant, les ch weux étant plus 
Uns. Tous ceux qui me connaissent sont 
comme moi émerveillés du résui'at

Je suis gardien de la barriôie de la Côte 
Saint-Antoine, tt je serai heureux de don­
ner la preuve de tous les faits que je viens 
d’attester à tous ceux qui voudront se ren­
seigner. Je donne ce certificat de mon 
propre mouvement, en justice et en recon­
naissance pour l'au eur de cette merveil- 
leure découverte.

Sirop des Enfants du Dr Goderre451 et 453 rue Susse?, Ottawa. Les 
agents-voyageurs trouveront bonne table 
et des voitures toujours prèles à cet hôtrl. 
Prix modérés. Un téléphone est attaché 
à l’établissement.
E. CHEVRIER, p; oprietalre

Ottawa. 18 déc 1884

^ sssîyse
tion des professe un 
de l’E-olede Méde 

A cine Pl de Chiru.
•«jiï'M 'SÈuÆklX £ie de MontréalV *1 F. «mité de Médeoi

e de l’Universit 
jjjÿ'jdu Collège Vieu,

SJ/ Le sirop des eni 
W/ fan ta est supériem 

les prépe» 
f rations calmante»

offertes aux mèret 
de famille pour conserver la santé de leuii 
enfants ; il peut être donné avec ls pluh 
grande confiance aux enfanta dane les cas 
suivants: Colique. Diarrhée, Dyssenterit, 
Dentition douloureuse, insomnie, Toux. 
Rhume, Coqueluche, etc.

Demandes le Sirop dü Dr Godirrr et 
n’en achetés point d'autre.

En vente par tout le Canada et les Etats 
Unis

;PRIX, 28 Cto, LA BOUTEILLE,
Seal proprietaire,

B. B. MoGALB, Chimiste.
Moe.tr

Canadiens du Dr N. Lecerte, les­
quels sont le plus sûr rophylacti- 
que ou préventif de ces redoutables

gg
3 déc

maladies
30 cts la bouteille.
—Fuite» l’emsai «e i» VALE­

RIA. C’est 1* meilleure pom­
made contre lu chute de» 
cheveax et la Calvitie 
vente che* €. O. H4C1ER 
Pharmacien. riieHnwæz

Bureau d’geut d’immeuble j 

MACDONALD
N0 9 RUE ELGIN.

Aux Inventeurs 
J. CoursoUe & Cie.

En

Solliciteurs de Brevets JIncenlut 
Dessins tie Fabrique, Marque* 

de Commerce et de Bois
AgeiM» etCorrespvn 

Unis, en Angleterre et

Aux (Mraeteors et Autres. établi 1884.

A l’établissement du soussigné, vous 
trouverez des chassis, portes, persiennes, 
laltès, bois à finir pour maison, etc.

Peintures, huile, vitres, mastic, etc., à 
des p^x très modérés.

5WOODLAND
No. pyél RUE BESSERER

Y du bassin du Canal.)

ndautaaux U ta!» 
en France.

[SJ. COURSOLLB & Cie,, 
Chambre Victori>, 

Vls-à-v< o bureau des Brevets,
OTTAWA, Oer

Pimrrk Dams.
A. B. MACDONALD,

Encanleur de la Reine,
RKttlDKNCB^....... 253 RUB N 1C HOLA

Knvenle chez tous les pharmaciens.
En gros par M. HARVEY, bsite 111 

P. O., Montréal.
B. P.—Boita 68. 

24 Pév 1883 1883. la 1
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de naissance portait simplement 
Jean Baudet.

—A gropos du chevalier de 
Vauduy, dit Robert Mouton, le 
fils de la mercière, si nous l’in­
vitions ?

—Pourquoi faire ? répondit 
Charles vivement, pour qu’il 
nous domine avec insolence et 
mange l’aile de nos perdreaux ? 
Je n’en vois nullement la néces­
sité, quant à moi.

—Ecoute donc, reprit le jeu- 
-Messinurs, leur dit-il en ne commerçant qui n’était pas 

s’appuyant sur le dos de l’uni- fâché de voir 1 orgueil des gros 
que chaise de l’appartement, et hourgeoi» rabattu par 1 imperti- 
en faisant un geste oratoire qui ne“?e aristocratique du ]eune 
captiva l’attention volage de noble = ü «•* gentilhomme et 
l’assemblée, si vous levons le partant notre supérieur, 
voulez bien, nous pourrions pas- . ~E“ c°n8lste f 8,Tr10: 
ser, dans cette chambre à moi.de nt^’ 8 1 ^ Aune-
joyeux quarts-d’heure à la barbe ana e jhetoricien eonor, en 
de nos régents, et nous dédom- fronçan deuz sourcils qui eus- 
maget de là mauvaise chair du ee“t i*lt honn»ur a «n traître de 
réfectoire mélodrame

-Si nous le voulons! s’écriè- -Dame ! ü »unchâteau,tan- 
rent en chœur tous les écoliers, dis que nous n avons que des 

—Figurez-vous un peu, con- m818?°8’ nous autres- 
tinua Charles en s’animant, -L’écurie de mon pere vaut 
quel plaisir ce serait, à l’heure mieux que la vieille forteresse 
où Morphée répand ses pavots lézardée et croulante que les si- 
snr ce collège, qui n’est nulle- res de Vaud7 hab'te,nt co,nJom: 
ment m palais, d’être assis ici ‘em?nt avf letrats lea plusal‘
aup èa d’un bon feu......  fam«8 at lps blbouTKT le8 Plus

-Et de rôtir des marrons tout criards du canton... Un château;
à notre aise en racontant des f !‘abl8e T falt 888 ca™va"f 
contes de fées, interro npit en tout fhiver comme dans 1 étable 
frappant de ses mains l’héritier d® Bethléem, et des qu on tou- 
présomptif d’une riche mercière, chez une des tentures qui moi-
Oh ' que c’est bien trouvé ! 81S8ent sur les . ™nral le . , 

-Rôtir des marrons! répéta morceau vous vient a la main ! 
Charles d’un air superlative- -L’autre jour, dit Florent Ma­
rnent dédaigneux; ce serait ml, un huissier qui signifiai un 
vraiment bien la peine de se ®xPlolt a M" de Vauduy, parlant 
mettre en contravention avec les 383 personne, dans la sale go- 
règlement du collège !.... Il no thique des chevaliers ou il ny a 
s’agit pas dé marrons, mon cher, falt de. meubles, que les vi- 
mais de poulets rôtis, de per- ‘maux peints, disparut ont a 
dreaux.de petits pâtés et de coup a travers une feuille du 
bons vins de bordeaux: le Bour- PaWet- lul- 83 chalse ,ot . s?" 
gogne est trop cher, pour faire ^rltoire comme mle dlvmlte 
couler ces morceaux de choix. d °P^a- 

-Ah! ça, mais c’est un rêve . -Et dire que les descendants
sardanapalesque que tu fais là de.8 anciens ser/s de cet 6 pau,vf 
tout évei.lée, mon pauvre Char- 8elSneur*e 8°.nt anc”e’e8 valele 
les, dit un petit jeune homme des |rands,alrs de MM. de Vau- 
grêle qui était le fils du procu- duy.Jet quils appellent Roger 
reur fiscal “monseigneur, gros comme le

-Pas si rêves que tu le pen- bras.! s’écria le rhétoricien avec 
ses, Florent Marul, riposta Char- un r!Ie sardonique, 
les du ton positif d’un homme ~De fiers va-nu-pieds que ces 
parfaitement sûr de son fait ; ^sseaux, reprit Charles Pâtis- 
que chacun mette largement la s.er en mangeant une belle poi- 
main à l’escarcelle, ef je vous re dont il n eut garde d offrir a 
promets un souper splendide personne c est a peine, s i s ont 
pour dimanche prochain. 8ur le dos quelques haillons

-Promette et tenir sont deux, pour se couvrir et grâces aux 
dit gaiement le neveu du bailli! exhalaisons putrides qui sélè- 

-V dix heures du soir, conti- ^nt des fossés bourbeux ou 
nua Charles en s’asseyant tran- chante matin et soir ces sirènes 
quillement sur sa chaise de marals c‘u 0" nomme vulSav

-Et ce souper fabuleux pas- «ment grenouilles.... 
sera sans doute par le trou de la _ ”n ont l’âge d or pemt sur la 
serrure, dit un grand jeune hom- «gure,acheva satiriquement Léo- 
me aux cheveux noirs et au re- nor Renoir, 
gard sombre, qui était le plus -Les vasseaux de Vaudux de 
brillant élève et le plus méchant Vauduy ne sont pas brillants, 
cœur de l’établissement scienti- J en conviens dit le neveu du 

ue bailli, qui n avait pas encore
-S’il n’entre pas ici, par la P3^ mais ils respectent dans 

porte, cousin Léonor, répondit *>n déclin 1 autorité qui ne les a 
Charles avec aplomb, il montera P°Jnt opprimés dans sa force, et 
par la fenêtre. J® ^7ve- P°" mon compte,.que

—Par la fenêtre! répétèrent c est bien fait, 
les écoliers —Mais si les Vauduy sont si

-Cette fenêtre étant au se- pauvres, œmment font-ils pour 
v coud étage, un treillis en fer eût eubvemrd ‘éducation brillante
V été du lue inutile, aussi s’en Reger et a son éle-
I est-on dispensé, comme vous gant costume ? demanda Jean
1 pouvez voir, messieurs, continua “e Hotteyiue. .
1 Charles en ouvrant l’ogive à pe- . -° est 8on .onc]e maternel, le
*. tits carreaux plombés, qui don- vieux marquis de Sombrerai,
M nait sur la plus déserte des rues. tnl P31® 3 Pen8^n f le costn*
V Si cette bienheureuse ruelle est me- ** Elor/n‘ Maral, ..
1 rarement fréquentée le jour, elle -Ç est généreux a lui !

ne l’est plusse toute la nuit de- ,T^e val8 “e c?”cher P0?1 le 
puis qu’on y a constaté l’existen- j?la'ndre! »• “3 nl &m™e’ ”len" 
ce d’un loup-garou.... fant' llJ0Ult do cent mille livres

—Que toute la population de de r?J} . ,
la ville se mit à pSumuivre un “Mal8 comment souffre-t-il 
soir en criant, avec une bêtise qne sa sœur et ses neveux man- 

ï adorable : si c’est un homme, il tuent de tout ? demanda Robert 
| faut l’épargner, mais si c’est un avec une surprise ingénue.
{ diable, tue ! tue ! rf Pread la c.ho8(Len Patle“'
! -Oui, cousin Léonor, et le. ce ! répondit en riant Serval
I quel loup-garou était tout bon- , T® P"18.}1 “au<ï"e de °*1 nement notre digne camarade ‘“j'même, dit Florent Marul, il

Roger de Vauduy, qui avait es- fst v^tu c1omme un, bobemla?- 
S calodé les murs du rollége avec ‘°?e dans la mansarde d un ho- 
| ’/agilité d’un écureuil dis bois teT, f?arnl’ “3 P°”r le 8ervlr 
I pour se rendre, de sa personne, à ™ux domestique dégue-
\ une noce dont on le privait sous n,llé S”1 P388?, Pour, avolr été 

. I prétexte qu’il était en arrière au.x ^aleres, et lave de ses mains 
d’une demi-douzaine de thèmes, seigneuriales ses bas dans lean

J sans compter un nombre honnê- de sab"be devant 868 ,7™- 
1 te de versions —Et il a cent mille livres deV-Comme siun gentilhomme rente s’écria Robert siupéfait 

■avait besoin d’être un âne char- -Certainement et au bas mot, 
Kt de latin ! observa un écolier encore’
En bas rouges et en froc aurore,
■ni se faisait appeler Jean de 
■otteville, tandis que son acte

*• J’ai souffert’’ ATELIERS TYPOGRAPHIQUES
fie toutes les maladies imaginables 

pendant les trois dernières années. Notre 
Pharma- ien T. J. Aiu,ei>un m'a rtcom­

mandé les Amers de Houblon,”
J’en ai consommé deux bouteilles !
Je suis complètement guéri ei je recom- 

m.mde sincèrement I-s Amers de Houblon 
à tout 1$ ni mdd J. D. Walker, |Huekner,

PaUILLETO»
— Ill —

VM-Kvroht Mtwim: “( ?iïA# 9 9

OU Mo.

LES DEUX AMIES Je vous adresse ces quelque^* lignes 
comme

Liage de reconnaissance pour A |voe 
Amers de

KT DU

“ter-il”* * * lloui lo . J* d souffert 
I>e iliunialism enfl immutuire 
Petit la ni près <ie
■'•• pi niinées .i ittiuuae uiéd t’.int* n u 

semble me fair • du 
B en ! ! !
Jusqu’au moment où je pris deux bou­

teilles «le vos Amers de Houblon, et à ma 
grande surprise je suis ausis bien auj -ui- 
d'hui que je ne l’ai jamais été. J'espère 

Quu vous aurez beaucoup de succès 
Avec ce puissant et 
Fflicace remède :
Quieon iue ! * * serait désireux d'a­

voir plus de détails sur ma guérison peut 
es obtenir en s’adressant à moi, K. M.

Williams, 1103 16th Street, Washington, 
U. C

iStitZe)

1

524 PUM SUS'-FX

1
OTTAWA

►

■ET PLACE D; MARCHE. HULL i
Je considère que votre remède est le 

meilleur qui existe pour f indigestion, les 
maladies île rognons,

Et la débilité des m rl, J’arrive 
Du sud en quôle de santé et je trouve 

que nos Amers m’ont fait plus de 
Bien !

PILULES PURGATIVEW On exécute ù •‘‘Hiers toutes soi tes

iTOUT rÊUÏIB TUEE iim-CLAIREIIX du D’ OUILLIÉ 
Preparepa'-PAOL GAGE, Ph™, seul Propriétaire, 9 r. deGrenelle-St-GerniaiB. PARIS

D’IM PRESSIONS»,

TELLES QUEQue toute autre ehoee :
Il y a un mois j’étais fxtrôm.inient
Maigre ! ! !
J‘.t pre-qu’incapalde de marcher. Main 

tenant je
Gagne des forces, et
l)e l’embompointe.
Il se passe à peine un jour sans que je 

reçoive des compliments les sur progrès 
apparents de ma santé et ils sont dûs aux 
Ameis de Houblon 1 J. Wicklilfe Jackson, 

Wilmington, Del.
Ü?*Les bouteilles qui ne portent pas 

une étiquette blanche marquée d’une 
touffe verte de Houblon sont de la contre­
façon. Rejetez tons les remèdes sans va­
leur, empoisonnés, qui s’offrent sous le 
nom de “ Houblon ” ou " Houblons.”

L action de 1 ÉLIXIR 6B1LLIÉ twt toujours force aux organes. N’exigonitt jms une diète 
Menfaleante. Comme Purgatif, 11 eet tonique tèrère, il peut Pire administré avec mj égal 
en même tempe que rafraichiæent ; U aide et eucoèa aux onfants et aux viol liants sans 
corrige toute» les secrétions et donne de la crainte d’aucune espèce d’accident.

Une expérience do plus de Boisante années a démontré que VJtëifjrlr Vuilli 
était d'une efficacité incontestable contre toutes les

fièvres Epidémiques, dtsserteries, choléra, affections goutteuses

ot en général oornrno dépuratif dans toutes les MALADIF '. CONGESTIVES.

;
Tôles de coin tes, 

Mémorandum^
Cartes d'affaires, 

Ciirtfs <|e visit*', 
Chèques, 

Mille Les Pilule* dE*trait d'Éliarlr du !>’ tiuiitié ron/irnneut, sous un
PEUeCs ^n^ml^ts^tout^^la^classeouvriè^^ Ÿ 'u‘ l>llla'allllL'esJ,e(cet(^(iiXlr- 
penses considértUtlesde^maladies étalés pertes ^'teiUps!'' elUS ">Unt Us,l<!' 

Dépôt A Québec : Dr Ed. MORIN ii C'*, Pharmacien-Chimiste, 314, rue St-Joan.

«s.
JTrailes, 

Envaloj.i ess, le Catalogue.;, 
Lit les <|. • prix 

Hrogi animes, 
Circulaires, 

Affiches,

O

BOmSETSOUlMSt.Médaille d'OR, ParisIMacards, 
Lettres 

Etc., etc., etc.
?

lunéraiieg,V
ISiropdei

ASSORTIMENT COMPLET de Clnug- 
suros de tous les genres, dernier style, 
jiour hommes, dames et enfants, pour les 
saisons du printemps et de l’été. Grande 
réduction ; prix extraordinairement bas.

L’assortiment est complet et considéra­
ble, en sorte que les acheteurs ont tout le 
choix désiré.

JOUISSEZ QWMALARCCEDe la Santé et du Bonheur
GOMMENT? co«Jead?Lm

ont fait.

IBS
FerrugineuxBLANCS POUR AVOCATS

me Déclarations Ce Sirop remplace le Vin et 
les Elixirs dans le cas où leur usage 

p'èsente quelques difficultés, soit i 
ict>e du jeune Age, soit par suite 

i*; i’êtat d’irritation du malade.
COMTES

ANÉMIE, la CHL0HO8E, 
PAUVRETÉ dm SAMO, 
BOITES dm COVCBES, 

MAUVAISES DIGESTIONS.
é ' ‘MilttlM. à Qu4bn ; D* Ed. *0*1* d C-, 
j fher»âdea»4htslstai, 114, reelaiat-JeM.

sur compte,
Ueclarat ons sur billet, 

Demandes de plaidoyer, 
Comparutions, 

Subpoenas, 
Affidavits,

Mm O. UrtlKPllY.
No. 538 rue feussex, Ottawa.linck. 

, cè\b-

M. G. 
•lie en

Souffre*.vone de maladie* des
12 mal 1885—la

. î8®,. Kidney Mort m’a ramené, pour 
ainsi dire, dee portes du tombeau, ldreque 
J avais été condamné par treise médecins 
éminents du Détroit.”

M. W. Deveraux, Mechanic, Ionia, Mich.

Vos nerfs sont-ils aflfelblls T
” Le “Kidney Wort" m’a guéri la fai­

blesse des nerfs, etc., lorsque l’on désespérait 
de mes jours." MdeM. M. B. Goodwin, Ed. 
CKrtêttan Atomlor, Cleveland, 0.

Objiositions. 
Fiat,

Inscriptions,)ER.
icle vé- 
tideau ; 
ngton ;

Etc., etc., etc.

K
wvons de ln^

‘‘Le J’Kidney Wort" m’a guéri lorsque 
n urine avait la consistance de 1s craie, 
b ressemblait à du sang.

Frank Wilson, Peabody, Mass.

maladie do
f

POUR NOTAIRES

' Le Kidney Wort" est le remède le 
efficace que j’aie prescrit. Il procure 
soulagement presque immédiat.”

Dr Phillip C. Ballon, Monoton. Vt.

Contras de vente,
Contrats de mariage,

Blahcs de billet,
Procurations,

Quittances,
Transports,

Protêts,
Obligations, etc.

•I
ito:

aclflpe CHEMIN DE FER
SSPSSKttStfSaMSt
ladie chronique du foie lorsque je demandais 
à mourir." Henry Ward, ex-colonel

69 Gai des Nationale, N.ï.
Souffires-vous de douleurs d 

le dos T
mjo Kidney Wort ” (1 bouteille) m'a 

guén lorsque j étais si souffrant que je ne
C,'Zm"n l!”“*■

C. M. Tall mage, Milwaukee, Wis.

Bouffresarons de maladies des

(iCAMDAM'ïlt’r et

I MUT LA

VOIE la plus COURTE
ENTRE

OTTAWA ET MONTREAL
El toes les points à l’est.

•te
Pour les Greffiers et les Cammissair, s

sommation,
Tiers-Saisie après jugement

LEAL
.. Le “ Kidney Wort " m’a guéri de mala­
dies du foie et des rognons après que j’eus 
suivi inutilement, pendant dos années, te 
traitement des médecins, remède vaut

1 Blancs simi les de
L'ORGANISA K dê L’IIOMAEcom*

»v.l884

lil |Î

«° »•§

p.m. p.m. 
4 30 6 12
p.m. p.m. 
8 49 9 42
p.m. P.m- 
6 00 7 3»
p.m. p.m. 

10 15 11 00

Est l’oeuvre la plus complexe du créateur 
et quand ce mecanhme si compliqué, et si 
artisteniciit fait, est dérangé par la mala­
die, on doit rechercher le moyen le plus 
efficace, et ce secours doit être demandé 
i. ux plus expérimentés, car le corps humain 
est quelque chose tie trop précieux pour 
être négligé. Alors s'élève la question 
“ Quel médecin employer Y”

Le Dr Oscar Johannksskn, de l’Univer­
sité de Berlin, Allemagne, a fait une étude 
de toute sa vie, du système nerveux et 
genileurinaire.

a CONVOIS A PASSAGERS a 
* Tous Les Jours ■*

Swnl Hodges, WiIli.m9town,Weit Va.

tions et m’a guéri après que j’eus fait l’essai 
d autres remèdes pendant seize uns.

Nelson Fkirchild, St-Albans, Vt. CHARS PULLMAN.POUR HUISSIER

les autres remèdes dont j’aie jamais fait 
usage dans ma pratique.

Raccordement à la gare Bonaventure, de Mont­
réal, avec le chemin de fer Grand Tronc. Ver­
mont Central, et les trains du chemin de fer 
Delaware et Hudson, dont les lignes s’étendent 
usqu’aux Provinces mari times, et aux villes do 
sT ou voile Angleterre, Troy, Albany et New-

A partir du 39 Juin 188», les trains cir­
culeront comme sait •
Partant d’Ottawa.

8.00 a.m.
4.00 p.m.

Blancs de Procès-Verbaux, 
D'avis de Vente

ark, South Hero, Vt. 
Etee-wons bilieux ?

Le Kidney Wort f’ nva f ait plus de bien 
?aUt0U8 °* autrw remède8 dont J’aie jamais 

°^Ge J. T. Galloway, Bik Fist, Oregon. 

ReulErMaveM des hemorrhoid** T 
^fdeshémorffles qu? co«Iaient!a<Le6r

De Saisie,
De Vente

SES REMEDES GUERISSENT 
Toute Débilité ou dérangement du système 
nerveux, y compris la Spermuthroée, Go­
norrhée, la Sphilie, la Stricture et l’impor- 
tence, etc,, etc.

PARCEQUE

Ara ft Montréal.

P.m.
ALAIS
i vitesse POUR LES SE! TRESORIERS 1.80

8.20
éal. Listes D’évaluation,

Listes De Perception,
Liste Alphabétique d’electeun

vous avez été trompé et 
abusé par les CHARLATANS qui préten- 
dai nt guérir cette classe de maladie, 
n’hésitez pas à essayer de la méthode du 
Dr Johannksskn, avant que cette maladie 
devienne chronique et incurable.

8®. GRATIS-««
On enverra par la malle un traité pré­

cieux du système du Dr Johannessen par­
faitement cacheté à toute personne souf­
frant de cette maladie, pourvu qu’elle 
s’adresse à son seul agent autorisé, aux 
Etats-Unis ou au Canada.

Pr’f de Montreal, i Arr. à Ottawa.
8.45 a.m. 12.20 p.m.
4.80 p.m. I 8.00 p.m.

Tous les convois A passagers se rendent direc­
tement A Montréal, sans changement de chars 
ni de locomotive et indépendamment do tous les 
autres trains du Grand Tronc.

Les trains quittant Ottawa à 8 heures du 
se raccordent an Coteau avec le 

train direct pour Toronto et toutes les 
stations intermédiaires qui arrive à Toronto 
à 10 heures dn soir.

Le trais partant de Montréal A 8.45 dn 
matin se raccorde avec l'express de nuit 
venant de Boston et New-York viâ Soring- 
field, quittant Boston viâ Lowell à 7.00 p.m., 
viâ Fichburg à 6.00 p.m. et New-York a 
4.30 p.m., arrivant à Montréal à 8.25 dn 
matin.

• les train» 
[uébec, Hali- 
ei tous le» 

gleterre.

tortnre par le rhi_____

“ Le M Kidney Wort ” m’a guéri lorsque les 
médecine m’avaient condamné et après que 
j’eus souffert pendant trente ans.

Blbndge Malcolm. West Bath, Maine-iwa, Toronto 
18b4 :
ira à 12.15 pm 
to à 10.00 pm 
/a à 11.05 pm 
itoà 8.45 am 
nto à 9.20 arc 
wa à 6.07 pm 
nto à 70.0 pm. 
iwa à 5.17 am 
les trains du 
ptueux sur les

Fail pom 
fer du Grand 
i de fer Utica, 
inbreuses con-

LE TOUT

SUR BON PAPIER
années. Plusieurs de mes amies qui en ont
“TMÆSSaïRBitewvv

ET A DES

S* vous roulez eftasscrla maladie 
et jouir d’une Sonne santé

FsMranto|edu
HENRY VOGELER,
49, South Street, New-York.

Divers symptômes compliqués sont trai­
tés par les prescriptions spéoiales du doc- 

r Johannessen d'après l’avis d’un mé­
decin dûment qualifié.

Toute correspondance confidentielle et 
toute réponse est envoyée frais de poste 
navé.

CHEMIN DE PREMIERE CUISSE
BT RAILS NKUFS BN ACIBR

Les DMeagere pour le Sud et l’eat changent de 
chars A U gare Bonaventure à Montréal oh leur 
bagage eet transféré sans frais extra et sans que 
le passager ait à s’en occuper.

Le bagage est chéqué pour n’importe quel en 
droit

ties billets et tout autre renseignement peu­
vent être obtenus aux bureaux du Grand Trono.

e Sparks, et au dépét des billets, rue Elgin.
Le départ et l'arrivée des trains sont 

réglée d’après l’heure du 75ème méridien.
LIN8LEY,

Le Purificateur du Sang. Les ordres envoyés par la l'osi 
m; iv i une nil niioii 'mite ^jiéciaU m 
-*'.111 executes sum delai.CVCTB HOaee ^84-1 an

tous lespour 
t noid-ouest. 
lu passage, let 
i, la table du 
tut de l’Ottawa 
ocales et autre» 
les passager» 
billets.

AerléW PMc de P. O’ME AM A ABONNEMENTS:
20 22 ET 24, RUE 6E0RGE
Cet e maison s été reparée, 

meublée à neuf, avec toutes les

Améliorations Modernes
Des avanfcy;e^ spéciaux sont offerts et»

II
“ LE CANADA " quotidien, par an, $3.Qf

LE COURRIER DE HULL” hebd., do SI.L

Tout abonnement est invariablemeL 
payable d’avance

AVOCATS, PROCUREURS,
Agents pour les affaires de la Cour Su- 

réme, le^Pariement, et des Départements

décorée et D. U
Gérant,

A. G. PKDBN, 
Agent gén. des 

Ottawa. 22 août

preme,
du Canada, *c.

“Scottish
rues Sparks et Elgin, Ottawa.

Hon. Wm. Macdouoall,
Frank M. Maodoüoall.Y..:

N. A. Bslcodbt, L.L.J,. M 
N. B.—Mr. Bel court, membre du h Be m 

d’Ontario et de celui de Québec, s’cs’octA ® 
aussi des affaires requérant son a att^n 
•ta cette dernière Province.

Ontario Chambers ” coin dd*U1S-
artistes

La bavette est toujours pourvue des oeil 
leurs marques de

Vins, Ligueur» et Olgnre».

tLL Dr ALFRED BAVARD C. R.passagers. 

tendant-générB,'
bureau :(A suivre ) La Société de Publicité NO. 376, RUE CUMBERLAND.T. P. O’CONNOR, Prop.

ttawa,2 sept 1884 la Ancienne résidence du Dr Prévost 
Ottawa, 15 mai

PROPRIÉTAIRE. 1

V

Cl CANADA, 10 Juillet 1986
m

Oppression, Catarrhe, Emphysème pulmonaire 
Affections des Voies respiratoires

Pour le soulagement immédiat de ces diverses Affections 
et pour leur Guérison, rien n’égale le

rmOIGiBMGQIEL
Pharmacien de in Classe, à Paris.

Le Papier et les Cigares Gicquel calment à l’instant 
même les accès d’ASTHME les plus violents.

L’emploi régulier de ces préparations éloigne les accès et 

même s’oppose complètement â leur retour.

IWpOt à Montréal, choi MM. LAVIOLETTE S NELSON, 209, rue Notre-Dame. 
— 1 Québec, chex MM. le Dr Ed. MORIN * C®, 314, rue Saint-Jean.

BT DANS TOUTKS LBS PRINCIPALES PHARMACIES DU CANADA.

I I

J05. SENEGAL
ENTREPRENEUR

BE POMPES FUNEBRES
COIN DK8 RUES

York et Dalhoiisie.
OTTAWA.

Crêpes, gants, écharp 
deuil, etc., loués

KIDNEY-WORT

m

ASTHME

wm



Noun ten on h de recevoir le 
ma* bel assortiment 

«i toiles peintes et doreee 
peur fenetres qui ait 

ie «aie ete Importe en Canada , <■'

JACOB ERRATT.4
MAGASIN PILAIS DE MEUBLES.

*8 BUE RIDEAU.
N. B.—Voyez les échantillons de 

ces toiles dans ma vitrine.

r n ss

Hotel du Canada,
Mr, ALEXIS RENAUD, ci-devant as­

socié de M. E. E. Lauzon, informe le public 
en général qu’il vient de r-qj 
ancien peete, au Nos. 56, 58 
Murray. Le public voyageur trouvera E 
toujours à cet hôtel une pension de pre- ■ 
mière classe. M. Renaud étant continuel» I 
lement en rapport avec les marchands do J 
bois et les contracteurs de chemin de fer, 
les hommes de chantiers trouveront tou 
jours chez lui A s’engager au prix le plus

A. RENAUD, proprietaire.
No 56, 58 et 60 Rue Murray

16 déc

rendre son 
et 60 rue

CHAPEAUX DE SOIE
Chapeaux en Feutre, 

Chapeaux en Paille, 
Casquettes, Calottes,
Et autres articles d’utilité pour hommes et 

enfants.

Ouvrages en ecurce très variés

H. L. COTE
128, Rue Rideau.

NOUVEAU MAGASIN DE FRUITS
PAR

H. OORRIVEAÏÏ
Rôtisseries, Fruits, Légumes, Cigares, etc.

No. 8534 Bue Wellington,
OTTAWA

22 avril lm

TH! MIKADO.
MIKADO est] le nom d’une plantation appartenant à la 

Compagnie île Commerce Mikado.

Cette plantation était autrefois la propriété de Mikado, roi du 

Japon, et n’était cultivée que pour l’usage de la maison Royale.

Le roi la vendit plus tard à la condition qu’une quantité 

suffisante de Thé serait fournie à la famille Royale, car le roi 

n’en voulait pas faire usage d’autre.

C’est un fait reconnu que les Thés cultivés sur cette 

plantation sont, pour la pureté, la force et l’arôme, les meilleurs 

du monde.

La Compagnie a réussi à introduire ces Thés dans Ottawa ; 

ils sont en paquets d’une livre et d’une demi-livre et se vendent 

pour la modique somme de 45 contins la livre.

Prenez garde aux contre-façons.

Demandez le Thé Mikado à votre épicier ; insistez pour 

l’avoir et n’en usez pas d’autre.

PLUMES si’AlTIllCHES 
Frisées, ITettoyées et Teintes

DANS LES

Dornières Couleurs et Goûts
DK LÀ SAISON

En Un Jour Après l’Ordre Donné

VIEUX CIIEPE REMIS A NEUF

utellier. CAle:
TEINTURIER PARISIEN

2TO. 15. EUE. ElaGXlT, OTTAWA
(Près de la rue Sparks.)

13 mars, ’85

JULIEN,ALPHONSE gs
Entrepreneur de J' Pompes funèbre*

363 Rue DALHOTTSiE, Ottawa, ■
Ci-devant, occupé par M. Jos. Senécal.

M. ALPHONSE JULIEN, bien connu à Ottawa, déaire annoncer au public d’Ottawa 
et de sea environa qu’il a ouveit un magaain de pompes funébrea. Toute commande qu’on 
voudra bien lui confier sera exécutée avec promptitude et aoin. Prix très modérés. On 
peut s'adresser la nuit comme le jour. Deux MAGNIFIQUES CORBILLARDS sont à la 
disposition du public. Ornements et décorations de chambres funéraires fournis sur 
demande. ALPHONSE JULIEN, propriétaire.

3 mai—1 an

Grande Vente à Sacrifice
----- DE------

rOBCELAllS, VAISSELLE
ET VERRERIE

/
Tout doll elre vendu »u prix contant afin de iaire place 

pour les nouvelle» marchandine» d’automne «|iii noua 
viennent d’Europe.

C. S. SHAW & Cie.,
Importateurs directs.

lanOttawa, 21 Janvier 1884

LA KERMESSE .Le pont dus Sapeurs elles trot­
toirs du voisinage sont dans un 
état déplorable et il est àjdésirer 
que le gouvernement en prennent 
bientôt l’entretien à sa charge.

Nous sommes heureux d’annon­
cer aux nombreux amis de M. Na- 
poléon Arial qu’il se remet rapide­
ment des suites de la chûte qu’il a 
faite dans la rue Bolton avant- 
hier.

Les explications du Col. Ouimet 
relativement au cas du soldat Con­
way n’ont pas eu l’avantage de 
convaincre l’écrivain du Free Press 
C’est très étonnant, à la vérité, 
car ce garçon-là a coutume d’ap­
porter tant de bonne foi et d'indé­
pendance de caractère dans l’appré­
ciation des hommes et des choses 
qui touche de loin ou de près à 
la politique En voilà encore, un 
farceur !

Les gens de l'Electeur ne sont pas 
satisfaits de l’emprunt opéré à Lon­
dres par Sir Leonard Tilley.

Nous comprenons que MM. Lan- 
gelier et Pacaud ont droit d’être 
difficiles à émerveiller quand il 
s’agit d’opérations financières ; 
mais au moins, ils ouvraient pour 
être justes, faire la part de* circons 
tance et se bien rappeler qu’il ne 
s’agissait pas des tuyaux Beemer 
en cette occasion, et que le ministre 
des Finances n’avait pas à transiger 
avec la Corporation de Québec.

Sir John A. MacDonald a rude­
ment flagellé, dans sa réponse à M- 
Blake, l’autre soir, la manie que 
l’opposition a de toujours trouver à 
blâmer dans la politique de ses ad­
versaires.

“ Les membres de l’opposition, 
a-t-il dit, ne demanderont qu’à 
trouver des accusations contre le 
gouvernement—que leur importe 
la prospérité du pays.

“ Ils aimeraient mieux trôner 
sur des ruines que dans un pays 
prospère sans être au pouvoir.

“ Ils aimeraient mieux régner en 
enfer que de servir au ciel.’’

M. Tranchant, arrêté il y a quel­
ques jours à la demandé de M, L. 
A. Sénécal, pour avoir écrit au 
gouvernement français au sujet 
de la décorâtion qu’il a accordée à 
ce dernier personnage, déclare au­
jourd’hui qu’il a agi avec précipi­
tation et sur des informations in­
suffisantes.

En voici encore un qui peut 
jurer que le silence est d’or et qu’il 
est toujours sage de se tourner 
la langue sept fois dans la bouche 
avant d’attaqueY la réputation de 
ses voisins.

LES FAITS DU JOUR

Les Rév. Sœurs directrices de 
l’orphelinat St Joseph et de l’hos­
pice St Charles offrent leurs meil­
leurs remerciments à toutes les 
dames et à tous les messieurs qui 
ont travaillé à la kermesse et à tous 
ceux qui ont fait des dons de quel­
que nature que ce soit en faveur 
de cette œuvre. Elles ne "manque 
ront pas en retour de faire prier 
leurs orphelins, afin d’obtenir pour 
leurs zélés et dévoués bienfaiteurs 
les plus abondantes bénédictions 
du Ciel.

Nous publions ici les recettes 
nettes de la kermesse. Elles se 
sont élevées à $3,757.02, chiffre qui 
fait un bel éloge de l’esprit charila 
ble dont est animée la population 
catholique de notre ville.

Voici la liste détaillée des divers 
départements et de leurs revenus 
respectifs :
Table de fantaisie;pèche et fleurs, 

tenue par Mme McDougall et
Mlle B. Brophy.......... ........

Table de fantaisie, tenue 
Mesdames Casault et J. L.
chard .................................

Table des Gypsies, tenue par
Mme Fraser..............................

Table de fantaise, tenue par Mme
Ed. Germain..............................

Table de loterie, tenue par Mme
A. Foisy....................................*.

Table de fantaisie, tenue par
Mme J. C. Tacé, sr..............

Table de tabac, tenue par Mme
Duplessis........ ...........................

Table de bonbons, tenue par
Mme Coursolles........................

Table de crèmes, tenue par Mes­
dames Gobeil, Smith et S'Ont

Table des rafraichissenr xts, te­
nue par Mesdames Boucher et 
Beauset.......................................

L’hou. M. .alhiotaété élu maire 
des Trois-Rivières par i4l voix.

M. Jules Simon vient de publier 
à la librairie Caïman Lévy, 
iume intitulé : Thiers, Guizot, Ré- 
musai.

I^s communications télégraphi­
ques entre 
la quarantaine de la Grosse Isle 
viennent d’être complétées.

Le choléra vient de traverser les 
Pyrénées et les dépêches d’hier 
signalent que plusieurs cas se sont 
déjà déclarés à la frontière française.

MM. Langelier, Mercier, Ste­
phens. John White, Boyer, fren- 
holme, etc., doivent aller pérorer 
dans le comté de Mègantic, à In­
verness et à Leeds, le 16 et le 16 
du courant.

Le Citizen se dit autorisé à nier 
que feu le lieutenant colonel Wil­
liams fût fiancé à mademoiselle 
Bank, fille de sir David Macpher- 

certaine dépêche de 
la presse associée en a fait courir 
la rumeur.

un vo-

MM. Valin et Adam, avocats, de 
cette ville, sont les procureurs de 
Jacques Grenier et Cie., de Mont­
réal, et sont autorisés en cette qua­
lité à louer ou vendre toutes les 
maisons et propriétés appartenant 
ci-devant à M. Octave Latrémouille.

Sa Grandeur Mgr Duhamel doit 
revenir à Ottawa dvrai.t les der-

la terre ferme et la

niers jours de juillet, pour présider 
la retraite annuelle des prêtres de 
son diocèse qui s’ouvrira le 1er août 
au Collège St Joseph. L’éminent 
prélat continuera ensuite sa tour­
née pastorale.

l.e patinoir Royal continue à 
être fréquenté chaque jour et du­
rant les soirées surtout par un 
nombre considérable de curieux 
et d’amateurs. Le programme de 
ce soir promet d’être partie rlière- 
ment intéressant et l’on s’attend à 
une nombreuse assistance.

Les Victoria Rifles de Montréal 
ont fait ofirir des remerciements 
aux officiers et soldats des Gardes 
à pied du Gouverneur-Général 
pour le bienveillant accueil et la 
généreuse hospitalité dont ils ont 
été l’ojet de leur part lors de leur 
visite à la capitale le jour de la 
Confédération.

Plusieurs nouveaux élégants 
chars dortoirs et trois superbes 
chars à dîner ont passé à Ottawa 
hier, en route pour Montréal. Les 
chars-dortoirs commenceront im­
médiatement le service sur la ligne 
du Pacifique, mais les chars à 
diner ne seront employés qu’après 
que la voie aura été ouverte jusqu’à 
Port Arthur.

M. Joseph Landriau, hôtelier de 
la rue Sussex, l’a échappé bel hier 
matin, il s’en allait dans la rue 
Sparks, quand vis à-vis les Scottish 
Ontario Chambers sa voiture vint 
en collision avec un lourd véhicule 
qui s’avançait à sa rencontre. M 
Landriau fut violemment jeté sur 
le pavé par le choc, mais ne s’infli­
gea heureusement aucune blessa

730 05
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231 05

153 41

183 57
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son, comme 443 42
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Un nommé Pierre Gasion ré­
clame de la corporation de Mont- 
séal 12,000 de dommages qu’il 
prétend avoir soufferts dans un 
accident occasionné par le mauvais 

Ottawa pourrait

165 oo

383 00

Total .$3,757 02

état des rues, 
peut-être faire son profit de cet 
exemple.

Livres de Prix

A l’occasion des examens sco­
laires, je prends la liberté d’offrir à 
messieurs les instituteurs et insti­
tutrices, un magnifique choix de 
livres de prix, pouvant être donnés 
aux enfants.

Une soixantaine d’amis, dit le 
Nouvelliste, se sont réunis, hier, 
chez M. Isidore Belleau, avocat, à 
Lévis, pour lui présenter, à l’occa 
sion de ses noces de ferblanc, leurs 
meilleurs souhaits, accompagnés 
des cadeaux de circonstance. La 
lûte était des plus gaies.

P. C. GUILLAUME, 
455 Rue Sussex.

Rile A. MCDONALD
Ci-devant de la maison Beckett A McDo­

nald, a certainement

L’assortiment le pins complet 
et des mieux choisis

On mentionne les trois points 
suivants comme devant servir de 
hàse à la défense de Riel :

1 o Exception à la juridiction de 
la cour.

2o Justification à certains égards 
de la rébellion.

3o Insanité de Riel.

Le Figaro annonce que M. Grévyt 
le président de la république fran­
çaise, a l’intention de se retirer de 
la vie publique quand son terme 
d’oflice sera expiré, savoir : au 
mois de janvier prochain.

Le même journal croit qu’adve- 
nant cela, M. Brisson lui succé­
dera.

D’ARTICLES DE MODES îre.
Trois de nos jeunes concitoyens, 

MM. Joseph Manceau, Albert 
Champagne et Joseph Dumoulin 
viennent de s’engager pour aller 
servir dans la police à cheval au 
Nord-Ouest et quitteront la capita­
le lundi soir à 8 heures. C’est ici 
un acte de courage qui mérite d’ê­
tre enrégistré et nous souhaitons 
bien de la gloire aux nouveaux 
soldats.

Les Vrais amis sont toujours là. 
Sans oublier le passé, pensons à 
l’avenir et surtout ne perdons pas 
de vue les belles choses telles que 
joncs de mariage, montres, paru­
res et bijoux de tous genres et à 
bas prix. Chaque article est ga­
ranti tel qu’on le représente,si­
non la vente est nulle, ch z H. 
Norez, No. 30 rue Rideau, porte 
voisine du “ London Chop House." 
Verres de montres 10 et 15 cts. 
Réparations faites avec soin à des 
prix modérés.

On a déjà vendu plus de quatre 
cents billets pour le pèlerinage à 
Ste Anne de Beaupré. Les pèlerins 
quitteront Ottawa par te Pacifique 
à 2 heures p. m., le lundi, 14 cou­
rant, et arriveront à Montréal 
six heures et demie, 
barqueront alors à bord du 
rleamer Canada, touchant Qué 
bec mardi matin à ;6 heures. 
A leur arrivée à Ste Amie, ils se 
rendront du quai a l’église en pro 
cession. Une messe sera célébrée 
à huit heures et demie et il y aura 
bénédiction d’objets de piété à 
10.30. A la suite de cette dernière 
cérémonie, les pèlerins revien­
dront à domicile, arrivant dans la 
capitale vers huit heures, mercredi 
matin.

M. Gratton vient d’ouvrir dans la 
rue Rideau une ligne d’omnibus 
qui fait le service des passagers, à 
partir du bureau de poste jusqu’à 
l'hôpital protestant. Notre entre­
prenant concitoyen mérite l’encou 
ragement général dans celte ini­
tiative.

Le dimanche, le» omnibus trans­
porteront aussi les passagers au 
cimetièreel lesramèneronten ville 
aux heures suivantes :
Départ : —14 p-m, 2 p. m., 24 p.m- 
et 3 p.m.

Retour:—de 4 à6 hrs.
Chaque dimanche, en outre, un 

omnibus partira à 14 hrs. p.m. 
pour se rendre aux sources sulfu­
reuses de Robert. Prix, aller et 
retour, y compris unbain 75 cts.

«aÿ-l’rix modérés, vu que ce 
stock a été acheté pour argent 
comptant.Nous accusons réception de la

livraison du mois de juin des Nou
celles Soirées Canadiennes.

Voici le sommaire :
lo Le dernier boulet (nouvelle), 

Jos Maamette.
2o Les Bois Brûlés, P. J. U. Beau 

dry.
; o Louis Turcotte, Faucher de St 

Maurice.
4o Angéline de Montbrun (étude 

critique), l’abbé H. R. Casgrain.
5o Victor Hugo, Uscar Bavard.
6o La mort de Victor Hugo, A. 

Aigueperse.
7o Souvenirs de jeunesse, A. D.
8o Le livre interiompu, E.Caro.
9o Un duel au balai, ”■*

531 BUE SUSSEX.

SEU U-2g.

AVIS AUX ENTREPRENEURS.
’àSAME-recovra à ce Bureau, jusqu’ 

e 25 Juillet prochain, des soumis- 
cachetées, adressées au soussigné et 

portant la suscription ‘ Soumission pour 
Solives en fer laminé et Poutres en plaques 
d’acier, pour le Nouvel Edifice des Minis­
tère*, rue Wellington, Ottawa, Canada,” 
pour la fourniture et la pose des Solives en 
fer laminé et des Poutres en plaques d’acier 
nécessaires pour le Nouvel Edifice des Mi­
nistères, rue Wellington, Ottawa, Canada.

On pourra voir les dessins et le devis au 
Ministère des Travaux Publics, Lundi, 
Gme jour de Juillet et les jours suivants.

Les soumissions devront être faites 
les formulée imprimées fournies par le 
nistère.

Chaque soumission devra être accompa­
gnée d/un chèque de banque accepté, fait 
payable à l’ordre de l’honorable Ministre 
des Travacx Publics, pour un montant égal 
à cinq pour cent du total de la soumission. 
Ce chèque sera confisqué si le soumissionnai­
re refuse de signer le contrat sur demande de 
ce faire, ou s’il né le remplit pas intégrale­
ment. Si la soumission n’est pas acceptée, 
le chèque sera remis au soumissionnaire. —

Le Ministère ne s’engage à accepter ni la 
plus basse, ni aucune des soumissions.

Par ordre.

ON
DI, le

Mlle Blanche Taché, tille de feu 
M. le Shérif L. Taché, et sœur de 
notre ami M. L H. Taché, secré­
taire-privé de l’honorable J. A. 
Chapleau, a laissé St HyacintLe 
pour entrer au couvent des Sœurs 
Grises de Montréal. Son oncle, Mgr 
Taché, a présidé, dimanche, la cé­
rémonie de son entrée au noviciat.

le

LE MONDE ET LA VILLE
Mi-

Une trentaine de bestiaux étaient 
offerts en vente au marché des ani­
maux hier matin. Les prix étaient 
fermes.

Y compris les adultes et les en­
fant» des deux sexes, il y a aujour­
d’hui cinquante malades à l’hôpital 
protestant de relie ville.

Hier ont eu lieu en cette ville les 
funéiaillês de feu le Col. Dennis. 
Le cortège était immense elles por 
leurs des coins du poêle étaient 
MM. V. Noei, Dr Hill,-G. W. Per 
ley, James Adamson, Grant Par 
nelt et A. Gambie.

Une bande de roughs ont semé la 
terreur et le désordre dans les hô­
tels qui avoisinent le marché du 
quartier By hier matin. Des man- 
dais d’arrestation ont été émanés 
contre cinq de ces fervents disciples 
de Bacchus.

Les (lard-s à pi il du Gonver 
neur General s<; préparent a faire 
un chaleureux et brillant accueil 
au x Francs-Tireurs d’Ottawa, o uand 
ils vont nous arriver du Nord- 
Ouest. C’est ici un bon exemple à 
suivre.

Les membres du Metropolitan 
Lacrosse Club, de cette ville, s’ex­
ercent activement, à l’heure qu’il 
est, en prévision de leur prochain 
tournoi contre le club de Brockville 
pour le titre de champion. La partie 
que l’on va jouer alors sera sûre­
ment l’une des plus intéressantes 
dont la capitale ait encore été té­
moin

On a commencé à faire circuler 
des listes de souscription pour le 
monument qui doit être élevé à St 
Eustache à la mémoire de Chénier 
et de ses compagnons. Il est ques­
tion de faire une grande démons 
tration lors de l’inauguration de ce 
monument, à laquelle seront invi­
tés nos meilleurs orateurs cana- 
dien»-français.

vers 
lis s’em-

A. GOBEIL,
Secrétaire.

Ministère des Travaux Publics, ) 
Ottawa, 2 Juillet 1886 )

AVIS AUX ENTREPRENEURS
DES SOUMISSIONS cachetées distinctes, 

adressées au soussigné et endossées “Sou­
mission pour appareil de chauffage à ean 
chaude, Barrie, Ont,” serônt reçues à ce 
bureau jusqu’à LUNDI, le 20 courant.

Les plans et spécifications peuvsnt être 
examinés à ce Département, Ottawa, et au 
bureau de MM. Kennedy, Gaviller & Hol­
land. architectes, Barrie, Ont. le et après 
le JEUDI, 2 courant 

Les soumissionnaires devront se rappeler 
que les soumissions doivent être faites stric­
tement conformes aux formules imprimées, 
et signées par les soumissionnaires mêmes.

Un chèque de banque accepté,fait payable 
à l’ordre de l'honorable Ministre des Tra­
vaux Publics, égal à cinq po 
de la soumission doit accompagner ce 
dernière, laquelle somme sera confisquée, 
le soumissionnaire refuse d’accepter le c< 
trat pour l’ouvrage aux taux et termes 
tionnés dans sa soumission Le chèque 
envoyé sera retourné à chaque soumissi 
naire dont la soumission n’aura pas

Madame Thomas] By tit Id 
née DUMOUCHEL. 

147JRue Sparks Ottawa.
or cent du

Modes Parisiennes, dernier goût, grande 
variété de chapeaux d’été. Notre assorti­
ment qui vient d’arriver et des plus com­
plets.

Vante Thomas liyfield.
la acceptée.

Le département ne s'engage pas, 
moins, à accepter ni la plus nasse ni i 
des soumissions.

3 juin

y
Par ordre,

A. GOBEIL

Ministère des Travaux Publics, 
Ottawa, 2 juillet 1885.

V
Secrétaire

——-—-—.
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CB CANADA, 10 Juillet 1886
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